
El amigo Charles Merigot ha traducido el último poema al francés. Gracias, Charles. 

Ahí va. Ánchel Conte 

 

Encore… 

Le poids des ans ne compte pas 

Mais pèsent sur les épaules tous ces jeunes corps aimés et leur beauté 

Les paysages qui remplirent de lumière mon enfance et ma jeunesse 

aujourd’hui devenus pure arène 

Le poids des ans ne compte pas 

Plus durs à porter sont les amants toujours en vie et une terre nullement oubliée 

…  

Maintenant quand le chemin vers l’avant est si court je sais que je vis et que j’aime 

encore. 

 

 
 


